
 

 

 
Animaux domestiques 
 

Nous avions quelques chats qui s’abritaient dans la grange. On leur 
donnait du lait. Pour le reste, ils se débrouillaient. Périodiquement, 
nous avions la surprise de voir des petits chatons.  
 

Quand j’avais 8 ou 9 ans, moi et mes sœurs, Mariette, Odette et 
Lise, jouions parfois à faire des processions. Après avoir fabriqué 
des croix avec des morceaux de bois, on déambulait en procession 
de la maison (passant près de l’étable) jusqu’au poulailler, en 
chantant et en récitant quelques prières. Déjà, Mariette, malgré son 
jeune âge, démontrait de bonnes aptitudes pour la prise de décision 
et l’exécution efficace des tâches. C’est peut-être en raison de cela 
que notre mère nous confia la tâche de procéder à l’enterrement de 
notre chien. 
 

Ce chien avait la mauvaise habitude de prendre en chasse les 
camions et automobiles qui passaient occasionnellement devant la 
maison. Un jour, on le retrouva mort dans un champ, pas loin de la 
route. Il avait sans doute été frappé par une automobile. On en 
informa notre mère qui, ayant un bon sens pratique, nous suggéra 
fortement de l’enterrer.   
 

Mes soeurs et moi avons alors convenu de l’enterrer tout au haut de 
la colline située derrière la maison, près de la grange. C’était un 
choix discutable puisque le sol était plutôt rocailleux et que l’accès 
au site assez laborieux, surtout qu’il fallait y transporter notre 
chien mort sur une distance de quelques centaines de pieds. Nous 
l’avons amené sur la colline derrière l’éleveuse et, après avoir 
creusé un trou à l’aide d’une pelle, nous l’y avons enterré avec 
procession et prières d’usage. Je suppose que notre mère surveillait 
le tout de sa fenêtre de cuisine. 
 

                                                
 

Quelque temps plus tard, nous avons eu un petit chien noir que 
nous avons appelé Noirot. J’essayais de l’entrainer à m’aider à 
ramener les vaches pour la traite, mais sans trop de succès. Il était 
petit et les vaches n’avaient pas peur de lui. Il est disparu après 
quelques semaines ou quelques mois. Nous avons pensé qu’un 
automobiliste de passage s’en était emparé. 
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